
RANDONNEE  LOUBRESSAC et GOUFFRE de PADIRAC Lundi 21 mai 2018 

Ce lundi 21 mai matin,nous avons l’embarras du choix entre randoà Loubressacen 11 km avec Jérôme pour les 

Baladurs avec dénivellations sportives ou pour les Baladoux, en 9 km avec Florence, Carole et la chienne Ninette, 

sans difficultés.   

Loubressac, dont l’architecture et le fleurissement sont remarquables, a également obtenu le label mérité des « plus 

beaux villages de France ». C’est une cité fortifiée sur un éperon rocheux  avec de très pittoresques ruelles, qui offre 

un panorama exceptionnel sur la vallée de la Bave et de la Dordogne, les châteaux de Castelnau-Bretenoux et de 

Montal jusqu’au Massif Central.Le château de Castelnau est une des plus grandes forteresses du midi de la France 

construite aux environs de l’an 1000 par les seigneurs de Castelnau et aménagée aux XVIIème et XVIIIème siècle. Le 

château de Montal a l’aspect extérieur d’une forteresse mais il fut aménagé dans le style Renaissance par Jeanne de 

Balsac pour son fils aîné parti au service des armées de François Ier. A sa mort sa mère fit graver au fronton des 

fenêtres la devise « Plus d’espoir ». Il fut restauré en 1908.  

Passé la porte de Loubressac, on arrive devant l’église Saint Jean-Baptiste, de style gothique, commencée au XIVème 

siècle et terminée en 1520. En 1572, les Protestants occupent le castrum de Loubressac et brisent au marteau les 

sculptures du portail Renaissance de l’église. Le Chœur est occupé par un retable monumental daté de la fin du 

XVIIIème siècle. Parvenus devant le château du XVème siècle construit par le seigneur d’Aigrefeuille à l’extrémité de 

l’éperon qui porte le village, on nous explique que les envahisseurs se trouvaient là pris dans une nasse et précipités 

dans le vide par une autre porte, figurée aujourd’hui par une balustrade.   

Notre parcours le long de la falaise nous réserve une vue imprenable sur Autoire, le château des Anglais dissimulé 

dans la roche, et plus loin, sur la cascade de l’Autoire qui chute de 30 mètres. Partout des murs de pierres sèches 

délimitent les parcelles et des gariottes ou cazelles, cabanons arrondis aux toits en poivrière construits en pierres 

sèches,  témoignent des activités pastorales.  

Après une dégustation de ratafia et le pique-nique servis royalement à Padirac, nous nous dirigeons tous vers le 

centre de la terre. 

Le Gouffre de Padiraca été découvert en 1892. Il a 32 m de diamètre.Des ascenseurs, (ou des escaliers soit 455 

marches en tout) mènent le visiteur à 75 m de profondeur, puis conduisent jusqu’à la rivière souterraine à 103 

mètres au fond du gouffre. On parcourt 500 mètres en barque dans un canyon pour découvrir la stalactite de 78 m 

appelée la « Grande Pendeloque » et le Grand Pilier haut de 40 m, les bassins de la Salle des Gours et la Salle du 

Grand Dôme haute de 95 m. Toutes les concrétions que l’on découvre sont étonnantes et forment un décor 

impressionnant. On sort de là émerveillés.  

Les eaux de Padirac réapparaissent à l’air libre à 19 km au Cirque de Montvalent près de la Dordogne. 

Retour à Terrou pour un repas toujours aussi apprécié et un repos réparateur.  

Mireille 


